
 

Agatha Christie (1890-1976) 

Agatha Mary Clarissa Miller naît à Torquay, dans le Devon, le 15 septembre 1890. Ses parents 

possèdent  Ashfield, une grande villa avec beaucoup de domestiques.  Son père Frederick Alvah 

Miller, un américain fortuné de souche anglaise, rencontre sa cousine en Angleterre et l’épouse. 

Membre de la haute société, le couple vit principalement de ses rentes. Sa mère, Clarissa Margaret 

Boehmer, fille d’un capitaine de l’armée, est très portée sur la religion. Agatha est le troisième enfant 

de cette famille avec un frère et une sœur plus âgés qu’elle. Elle bénéficie d’une éducation à 

domicile. Sans compagnons de jeux, elle se réfugie très tôt dans un monde imaginaire. Son plus 

proche compagnon est son chien Tony. Cependant, le père d’Agatha connaît des soucis financiers qui 

l’atteignent dans  sa santé et il meurt en 1901. 

Agatha a 15 ans quand sa mère décide de l’emmener à Paris pour apprendre le français. Elle entre 

dans une pension pour jeunes filles anglaises et étudie la musique et l’art dramatique. En hiver 1907, 

Clara part avec  sa fille pour le Caire, en Egypte. Elles y fréquentent la société anglaise et la jeune fille 

fait son entrée dans le monde. De retour en Angleterre, elle est invitée par des familles amies et 

continue sa vie mondaine. Au bal du Manor d’Ugbrook, elle rencontre le jeune Archibald Christie et 

c’est le coup de foudre.  

En 1914, la guerre éclate et Archie doit partir comme pilote de la Flying Air force. Ils se marient  en 

hâte. Agatha s’engage comme infirmière bénévole à la Croix-Rouge. Mutée au dispensaire 

pharmaceutique, elle apprend à connaître les poisons.  Elle commence un premier roman La 

mystérieuse affaires de Styles. A la fin de la guerre, elle retrouve son mari et une fille Rosalind naît le 

6 août 1919. Ils achètent une grande maison qu’ils appelleront « Styles House » suite à la publication 

de son roman qui voit naître le célèbre détective Hercule Poirot.  

En 1926, elle publie son premier grand succès Le meurtre de Roger Ackroyd. Mais sa vie prend un 

tournant difficile avec la trahison d’Archie, qui entretient une liaison avec sa secrétaire. Choquée, 

meurtrie elle disparaît pendant 11 jours, faisant la une des journaux.  

Après son divorce, Agatha s’installe à Londres avec sa fille qui est envoyée en pension. Les livres 

qu’elle écrit à cette époque reflètent ses pensées douloureuses.  

En 1928, sur les conseils d’amis, Agatha décide de partir en voyage. Elle rejoint l’équipe de 

l’archéologue Léonard Woosley à Bagdad  et devient amie avec sa femme. Un jeune archéologue, 

Max Mallowan est préposé pour la guider parmi les fouilles. Malgré 15 ans de différence d’âge, ils se 

marient et Agatha accompagne son mari au Moyen-Orient, source d’inspiration pour de nombreux 

livres.  

Lorsque la guerre éclate en 1939, Agatha Christie vient de publier son plus grand succès, Les dix 

petits nègres. Sa maison de Greenway, acquise pour remplacer Ashfield, est réquisitionnée pour 

loger les officiers de la marine américaine. Max Mallowan est muté dans les transmissions au Moyen- 

Orient et Agatha s’installe à Londres, où elle reprend de l’activité au dispensaire de l’Université de 

Londres. C’est la période la plus productive de sa carrière du point de vue littéraire. En 1940 sa fille 

Rosalind épouse Henri Pritchard que la romancière apprécie beaucoup. Ils ont un fils, Matthew avec 

qui Agatha sera très proche. 



A la fin de la guerre, Agatha passe son temps à voyager avec son mari au Moyen-Orient et séjourne 

l’hiver à Greenway et à Winterbrook, leur autre domicile. Elle continue d’écrire des romans policiers, 

s’essaie avec succès au théâtre et écrit son Autobiographie.  Elle publie aussi  sous  le nom de 

Mallowan  un livre sur ses aventures archéologiques au Moyen-Orient dans lequel elle explique 

qu’un archéologue et un détective ont beaucoup en commun.  

En 1967, elle se voit attribuer le titre de Lady lorsque son mari devient Lord. Puis en 1971, elle reçoit 

le titre de Dame Commandeur de l’Empire Britannique des mains d’Elizabeth II.  

Elle meurt dans sa maison de Wallingford le 12 janvier 1976. On l’a surnommée « la Reine du 

crime ». 

Cette année, une pièce commémorative a été frappée pour marquer les 100 ans depuis la publication 

de son premier roman policier en 1920 : La mystérieuse affaire de Styles, avec le célèbre détective 

Hercule Poirot.  
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